
OBSERVATIONS PRELIMINAIRES. 7 

Le gérant de la compagnie, à Montréal, a eu l'obligeance de 
nous fournir ces chiffres :— 

Espèces de fourrures. 

Ours 

Pékans . . . . . . 
Hermines. 

Loup-cerviers 
Martres 
Visons 

Putois 

Loups 

Tota l . . 

1887. 

1,399 
22,848 

1,197 

669 
2,655 

19,264 
10,002 
81,103 
2,768 

228 
24 

142,157 

Nombre de peaux. 

1888. 

1,528 
22,174 

1,120 

756 
3,830 

18,986 
7,757 

74,572 
2,550 

420 
21 

133,714 

1889. 

2,037 
18,787 

1,377 

1,150 
4,107 

16,708 
6,420 

55,285 
3,010 

478 
27 

109,386 

1890. 

1,900 
20,000 
1,500 
1,000 
1,900 
4,400 

17,000 
7,000 

72,000 
3,000 

600 
30 
16 

130,346 

Quoiqu'il y ait eu une augmentation dans le nombre de peaux 
en 1890 comparée avec 1889, on verra qu'il y a eu une diminu­
tion constante de 1887 à 1889, et il semble évident que les 
moyens suggérés par le comité du Sénat, s'ils sont praticables, 
devraient être employés si l'extinction graduelle des animaux à 
fourrure doit être empêchée. 

14. La Colombie-Anglaise comprend la région montagneuse Configura-
qui s'étend du Pacifique au versant ouest de la grande plaine tion physi­

que i ; la 

ou prairie située à l'est des Montagnes Rocheuses. La surface 2.nloi™kee 

est montagneuse et accidentée étant composée de courtes chaînes 
de montagnes, de groupes détachés, de plateaux élevés et de 
plusieurs vallées de grandeur différente. Un approvisionne­
ment apparemment inépuisable de bois de construction, de pois­
son, de minéraux de valeur inconnue sont les principales sources 
naturelles de sa richesse. Le climat est beau et extrêmement 
favorable à une croissance rapide et l'agriculture fait de grands 
progrès. 

15. On se fait probablement une plus fausse idée du climat Climat. 
du Canada que de celui d'aucun autre pays. Nombre de per-


